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Nos échecs

Les Anars nul.le.s en propagande ?

Fainéant.e.s, inutiles, drogué.e.s, violent.e.s, tantôt trop intello tantôt pas assez, les clichés sur les groupes
anarchistes et/ou se réclamant de l'autonomie ne sont pas rares.

Pourtant après plusieurs années à avoir milité au sein du milieu anarchiste, j'ai une image majoritairement
positive de nos capacités et de nos efforts. 
L'énergie que la plupart  des gens que j'ai rencontré est  tout bonnement incroyable.  L'originalité et le
temps  que  nous  sommes  capables  de  donner  au  collectif  et  à  différents  mouvements  ou  causes  m'a
redonné beaucoup d'espoir dans les humain.e.s. 

Ces personnes, humbles, recherchant une vie simple, prêtes à attendre des journées entières sous la pluie
devant un commissariat des gens qu'ielles ne connaissent même pas.
Ces personnes capables de passer des nuits à écrire, apprendre à chanter, cuisiner pour des grèves et des
collectifs,  reconstruire  des  squats,  écouter,  partager,  consoler  ses  camarades  et  amis,  peindre  des
banderoles,  s'engueuler  avec  passion,  sortir  des  brochures  avec  les  moyens  du  bord,  apprendre  et
réapprendre ensemble, réinventer et/ou détruire le travail... 

Jamais je n'avais vu des personnes mettre autant d'énergie dans des activités militantes.
Alors d'où nous vient cette image cliché du groupe anar peu nombreux, galérant à se faire entendre par
le plus grand nombre et ayant des codes extrêmements complexes ?

Peut-être que cette illusion de ne pas pouvoir toucher les gens, d'être incompris.es, est créée par plusieurs
facteurs. 
Tout  d'abord  nous  n'avons  pas  d'argent ou  très  peu  ce  qui  limite  nos  capacités  matérielles.
Ensuite il nous est difficile de calculer nos forces ainsi que la portée de nos messages du fait de notre
organisation souvent en petits groupes.
On peut aussi se demander si  notre culture de l'anonymat et du secret ne met pas un grand frein en
déshumanisant nos messages et nos actes. 

Peut être que réfléchir séparement le légal de l'illégal permetrait à la fois de prendre moins de
risques dans les actions illégales et d'avoir une voix qui porte plus pour ce qui est de la propagande
légale. 

La justice et les groupes affinitaires :

Qui n'a jamais eu envie de foutre le camp à l'autre bout du monde pour élever des loutres tant les conflits
inter-personnels et les histoires glauques prennent de la place dans nos milieux ?
Combien d'agresseurs avérés sont protégés par leurs ami.e.s dans des groupes qui militent à nos côtés ? 
Tous et toutes éclaté.e.s dans nos groupes affinitaires, il ne reste plus que l'arbitraire et l'action directe
comme outil de justice pour les victimes. 

Cet état de fait met souvent énormément de pression sur les victimes qui bien souvent partent de ces
milieux pour ne plus avoir à croiser leurs agresseurs. 

Il est temps d'avoir un cadre collectif clair et de le défendre collectivement. 
Une structure qui redonne le pouvoir aux victimes.
Une structure légitime et légitimée ouvertement par ses membres.  



Histoire et faiblesse culturelle

Remettons nous d'accord sur les mots! Car le pouvoir nous impose les siens. 
Reprenons les mots et l'histoire qui nous appartient car les laisser à nos ennemis politiques c'est leur
laisser l'histoire contenue dedans. Ainsi n'ayons pas peur de chanter notre belle Internationale dont les
paroles sont si chargées de l'histoire anti-autoritaire, reprenons le terme de communisme car nul ne l'a
mieux fait vivre par le passé que les anarchistes elleux-mêmes.

Sachons différencier  l'anarchisme qui est une philosophie  de ses outils politiques qui historiquement
sont :  l'anarcho-syndicalisme, le fédéralisme, le municipalisme libertaire ou encore la démocratie
directe ne nous en déplaise. 
Et ces outils, eux, sont bien des systèmes d'organisation pouvant inclure pleins de gens sur un même
territoire n'étant pas obligatoirement des anarchistes ou mêmes des libertaires. (Il serait très dangereux
d'avoir comme objectif révolutionnaire que tous et toutes aient la même philosophie, nan ?) 

L'anarchie ennemie de l'organisation ?

D'ancien.ne.s  militant.e.s  se  tournent  vers  le  communisme  autoritaire après  trop  d'échecs  et  de
mauvaises expériences dans le mouvement anarchiste. Pourtant ces personnes ont ou avaient une grande
sensibilité libertaire. Si nous prouvons que nous pouvons garder nos exigences libertaires tout en ayant un
minimum d'outils d'organisation il n'y aura plus de raisons de partir. Au contraire, cela pourrait même
donner des raisons à de jeunes militant.e.s plutôt communistes de quitter leurs groupes réformistes nuls
pour nous rejoindre !

De plus, en interne bon nombre de nos soucis viennent d'un manque d'outils de parole et de construction
collective.  Comme  nous  le  montrent  les  guerres  de  groupes  affinitaires  dans  une  même  ville  qui
s'enveniment souvent faute d'espaces de résolution de conflits. 

À l'extrême opposé,  il  est  normal  que les  vieilles  organisations anarchistes  abritant  des  militants
sexistes et racistes ne donnent pas envies de les rejoindre. 
C'est bien souvent car le pouvoir est monopolisé par des hommes influents que les féministes ayant tenté
de lutter en interne ont, pour beaucoup, dû fuire ces orgas. Renforcant encore plus le pouvoir patriarcal en
leur sein. 
Je ne sais pas si il faut tenter de reprendre ces outils ou en construire de nouveaux mais je suis convaincu
que la lutte anti-patriarcale ne doit plus être une option pour le/la militant.e anarchiste. Et que nous
ne  devons pas  laisser  des  manarchistes  et/ou  des  racistes  voler  les  organisations  d'émancipation  aux
principales concernées.

Quelle organisation n'a pas trahi ? Aucune ! Et alors ?
Nous sommes des anarchistes. Nous partirons sans nous retourner.
Mais si notre but est que cette société patriarcale, coloniale et capitaliste meure le plus vite possible, et
que l'orga semble être un outil efficace, il serait égoïste et froid de ne pas l'utiliser.

Quelle organisation est parfaite ? Aucune ! Et alors ?
Attendre la perfection avant d'agir c'est ne jamais agir. Car elle n'existera jamais, la perfection.

Qu'est ce qui différencie une orga anarchiste d'une autre ?
Tout comme un marteau peut servir à détruire une banque ou à la construire,
l'orga en soi n'a pas de valeur. C'est ce que nous décidons de faire avec et comment nous décidons de
manier cet outil qui fait toute la différence. 

Si nous désirons proposer aux autres humain.e.s de cette planète nos outils et notre philosophie
anarchiste, si nous désirons proposer le monde que nous voulons, il faut prouver que nos outils sont
fonctionels et apporteront plus que les outils de démocratie et de justice actuels.



Le monde que nous voulons 

Nous sommes forts et fortes pour dire ce qui ne va pas et pour critiquer, ça nous permet souvent de nous
prémunir des prises de pouvoirs et des dérives autoritaires mais ça nous réduit aussi à la caricature d'un
mouvement qui n'a rien à proposer de positif. 
Je pense au contraire que beaucoup d'anarchistes sont motivé.e.s à la base par un grand amour. 
Un amour sincère pour toutes et tous les opprimés qu'ielles considèrent comme leurs frères et soeurs.
Une sincère croyance dans le fait que nos outils sont émancipateurs et peuvent améliorer le quotidien de
beaucoup !

Je veux vous partager l'envie qui me brûle l'intérieur. Une envie de vivre un jour un mouvement
anarchiste clairement anti-patriarcal, connu et considéré par toute personne vivant des oppressions
dans sa chair. 

Un  mouvement  uni  et  clair  dans  ses  objectifs  et  les  stratégies  pour  y  arriver.  
Un mouvement capable de se critiquer de l'intérieur, reprenant les syndicats et orgas pour en virer
les chefs masculinistes.

Un mouvement qui se saisit d'outils de propagande et de pédagogie dans le but de faire savoir au
plus grand nombre qu'un autre chemin est possible et que NON le "capitalisme n'est pas le moins
pire des systèmes" !

Un mouvement anarchiste puisant sa force dans la colère que nous confère ce monde de viol et
faisant éclater au grand jour l'espoir du monde que nous voulons : 
le monde du consentement !

Merci de m'avoir lu =) <3 
Si vous avez des réponses et des questions n'hésitez pas à me contacter via :
Chillaloverblock2017@riseup.net 

Et comme que j'encourage à construire des outils, c'est chouette que je fasse aussi quelques propositions
de ceux que nous pourrions utiliser : 

-  Cortège  rouge et  noir qui  assumerait  nos  idées  clairement,  entre  le  cortège  de tête  et  le  cortège
syndical,  réunissant  les  groupes  et  orgas  se  revendiquant  de  l'anarchisme.  On  pourrait  partager  les
slogans, avoir pleins de drapeaux rouge et noir, rose et noir et violet et noir et proposer un espace plus
incluant pour les personnes qui ne se sentent pas d'être dans le cortège de tête. 

-  Assemblées  anarchistes qui  formaliseraient  un  espace  d'échange et  de  partage  entre  les  différents
groupes d'une même ville ou espace géographique en permettant de faire des stratégies communes.

- Caisses collectives pour créer de l'argent collectif. Pour faire des gros projets et aussi pour éviter que
des petit.e.s potes se retrouvent dans la merde financière au 10 du mois. 

Et bien sûr je vous invite, si vous en avez la force, à rejoindre votre orga ou syndicat anar local
(allez y avec des ami.e.s c'est plus sympa) !


